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LA VIE DES COMMUNES :
Pour  ce premier numéro, il nous a semblé intéressant de demander aux Bourgmestres de nos différentes communes leur avis sur notre Parc
naturel. Nous vous proposons leurs réponses à la question suivante : «qu’attendez-vous du Parc naturel des Hauts –Pays» ?

1) M. Bernard COULON, Bourgmestre de Quiévrain :
" Du concret et pas de bla bla !

Le pays de la Honnelle est manifestement trop peu connu !

Vu de Rixensart ou d’Outsiplou, personne ne sait s’il est français ou belge.

Le parc doit remédier à cette situation d’abord par une large information dans tous les médias possibles. Le pays de la Honnelle est en effet riche de possibilités. Son artisanat est
remarquable ; son environnement et ses paysages sont à la mesure des plus beaux écrins ardennais ; sa situation frontalière offre un large éventail de possibilités touristiques sur l’Avesnois
ou les forêts domaniales françaises notamment. Il complète parfaitement les importants investissements culturels régionaux : MAC’S, PASS, etc. 

C’est la première vocation du Parc de valoriser ces atouts.

La population du pays de la Honnelle est chaleureuse et accueillante ; elle est par ailleurs professionnellement diversifiée.

Dans la mesure où surtout le Parc ne s’enferme pas dans des structures administratives lourdes et opaques mais au contraire privilégie la participation de tous à ses projets et reste à
l’écoute de sa population, il sera un véritable outil de communication et de progrès sociaux, économiques et culturels.

Bref, le Parc naturel des Hauts-Pays ne doit pas être un " Machin " de plus qui ne concerne que ceux qui le gèrent.

Notre région a déjà trop souffert de la multiplicité des pouvoirs intermédiaires plus coûteux les uns que les autres.

C’est une chance de pouvoir concevoir ce parc naissant dans le seul intérêt de notre région et de ses habitants. "

2) Didier DONFUT , Bourgmestre de Frameries
" Dans notre monde organisé à l’extrême, notre environnement bétonné, nous sommes souvent contraints de nous dépêcher sans prendre le temps d’observer les richesses qui sont à la

portée de notre regard.

L’heure, dans ce contexte, fait de plus en plus appel à la préservation de notre écosystème pour garantir l’avenir de nos générations.  Des choix écologiques sont aujourd’hui quasi systé-
matiquement inscrits dans le choix de société ainsi que dans le registre du redéploiement économique.  Nous avons encore la chance de trouver des lieux de qualité de vie et de préser-
vation de la nature à portée de main.

C’est dans cette configuration, pour moi, qu’est la première vocation d’un Parc naturel.  Il doit présenter diverses activités de villégiature, de culture, de découvertes qui favoriseront des
attitudes respectueuses de l’environnement.  Aimer la nature, c’est un réel défi culturel empreint de civisme et de respect.

La population doit être associée au devenir de son territoire et, pour cela, elle doit être informée et sensibilisée à la protection de son écosystème, des zones d’intérêt biologique.

Ce que j’attendrais donc par ailleurs du Parc naturel des Hauts-Pays, c’est un travail d’information de toutes les couches de la population et en priorité l’organisation d’activités basées sur
la nature auprès des enfants.

Ce sont, en effet, eux qui auraient le plus à souffrir de la dégradation de notre environnement.  Cet espace peut se transformer aisément en un outil de diffusion pédagogique. Ouvert aux
amateurs pédestres, cyclistes et équestres, ce décor renferme mille facettes à exploiter.  Cet aspect multifonctionnel est donc aussi un atout à exploiter et surtout destiné à l’assister dans son
évolution.

Je pense, dans ce sens, qu’il serait intéressant de rechercher des collaborations avec des organismes de protection de la nature, de développer un stand d’information et de promouvoir
le " tourisme vert " en organisant un balisage informatif des sentiers (faune, flore, …) "

3) Bruno DEROUBAIX, Bourgmestre de Honnelles
Parc Naturel, la biodiversité en priorité

Natif d’Angre, en plein cœur du Haut-Pays, je ne me lasse pas, depuis quarante ans, d’apprécier nos paysages sillonnés de verdure, de goûter des odeurs délicieuses, d’écouter le bruit
du silence d’un chemin creux, d’admirer les palettes des couleurs changeantes, d’observer des oiseaux heureux et nombreux… Tous nos voisins envient notre cadre de vie. Mais…

Jamais, je n’ai autant constaté les dangers croissants qui nous guettent: urbanisation croissante, agriculture extensive, dégradations de notre milieu naturel, disparition des haies, inonda-
tions plus fréquentes, beaucoup plus de circulation, comportements égoïstes et polluants, etc. …

Que du négatif, me direz-vous ? 

Non. Très simplement, il me semble qu’il y a urgence : urgence de préserver notre cadeau le plus cher (et qui n’a pas de prix) qui est notre environnement traversé par nos deux superbes
Honnelles ; urgence de changer les attitudes polluantes ou destructrices de certains professionnels ; urgence de sauvegarder notre patrimoine bâti, trace de nos racines ; urgence de créer
des zones protégées ; urgence pour cela d’associer la population (écoliers y compris) dans la plus grande transparence ; urgence d’établir des priorités avec comme axe principal ‘L’homme
au centre de la nature’, tout en établissant un calendrier d’actions utiles, durables, qui tienne compte absolument des capacités financières des communes adhérentes. 

Il est donc hors de question de gaspiller le moindre € pour quelque raison obscure ou corporatiste que ce soit et d’effectuer des dépenses de prestige sans lendemain.

Je souhaite que le Parc naturel ait le courage de ne jamais autoriser l’implantation d’une industrie polluante. Je désire que, le plus tôt possible et à l’image du Parc naturel de l’Avesnois,
on protège les haies, bosquets et buissons qui abritent les plantes sauvages et hébergent nos oiseaux insecticides. J’aspire à ce qu’un maximum de citoyens soient informés des capacités
qu’ils ont d’adopter de bons comportements écologiques donc économiques (plus de feux de détritus, moins de pesticides et insecticides, former au compostage à domicile, …). Je veux que
faune et flore soient respectées et protégées. Je supplie les professionnels de l’agriculture et les responsables du Parc naturel pour que la biodiversité soit encouragée et que des amorces
de culture bio voient le jour. J’espère que de nombreuses activités seront mises en place pour conserver et communiquer notre patrimoine agricole et artisanal (Pourquoi pas un musée actif
de la vie rurale ?). Je souhaite aussi qu’un tourisme doux (et donc pas de masse) soit valorisé car il s’agit là de notre principal fond de commerce. Enfin, grâce à des actions ponctuelles,
je désire qu’un maximum de citoyens du Parc naturel comprennent leur rôle et leurs pouvoirs (positif et négatif) sur leur environnement, et donc sur celui de tous ceux qui nous suivront.
Vous l’aurez compris : mon désir le plus cher est que notre cadre de vie exceptionnel le reste le plus longtemps possible, pour le bonheur de tous et avec le concours de tous. Et pour cela,
vous pouvez compter sur moi.
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4) Yvon HARMEGNIES, Bourgmestre de Dour
Le Parc naturel des Hauts-Pays doit continuer à s’organiser autour d’un projet qui vise à assurer durablement la protection, la gestion et le développement harmonieux de notre région.

Au travers de ce projet, la commune de Dour entend jouer son rôle à part entière pour promouvoir une image de qualité, liée aux efforts de protection et de mise en valeur du patrimoi-
ne menés sur son territoire.

Le Parc naturel est riche de l’extrême diversité de ses terroirs : les eaux limpides des Honnelles, les riants bocages, les verts pâturages, le Caillou-qui-bique, les terrils boisés de nos
anciennes fosses, notre riche patrimoine culturel historique et nos excellents produits du terroir se doivent de conserver leur identité.

C’est le contrat qui concrétise le projet de protection et de développement élaboré pour le territoire de notre parc.

Nous serons donc des partenaires fidèles à la charte qui fixe les objectifs à atteindre.

La charte du Parc naturel des Hauts-Pays devra avoir pour objet :

• de protéger le patrimoine, notamment par une gestion adaptée des milieux naturels et des paysages;
• de contribuer à l’aménagement du territoire;
• de favoriser le développement économique, social, culturel et lié à la qualité de la vie;
• d’assurer l’accueil, l’éducation et l’information du public;
• de réaliser des actions expérimentales ou exemplaires dans les domaines cités ci-dessus et de contribuer à des programmes de recherche.

5) Robert BOUGARD, Bourgmestre de Quévy
Nous attendons que le Parc naturel crée des synergies entre les différents acteurs du développement local.  En ce qui concerne les activités et projets sur notre territoire, divers secteurs   
peuvent être mis en exergue tels une agriculture conciliant la production et l'environnement, la promotion de ressources locales, le développement d'un nouveau type de tourisme.

Mais, également qu'il facilite les contacts entre les différents acteurs de la vie politique, du secteur privé, de l'associatif et du monde agricole ainsi que de sensibiliser et d'informer les
citoyens à la découverte, au respect et à la protection d'un cadre de vie privilégié.

Nous espérons que le Parc naturel s'avèrera un outil de concertation efficace permettant de gérer le territoire et l'environnement de façon globale en s'inscrivant dans une optique de
développement durable qui associe la protection de l'environnement, la conservation de la nature, la préservation des ressources naturelles et locales ainsi qu'un développement harmo-
nieux d'un point de vue social et économique.

Pour concrétiser toutes ces initiatives et ces projets, il semble important de créer une image dynamique et une identité collective afin que toutes les communes travaillent en collaboration et
en harmonie.

Nous souhaitons que la mise en place de cette nouvelle structure, basée sur un fonctionnement plus participatif, permettra également d'envisager le développement rural et local de façon
concertée pour un mieux être de notre population.

Il est nécessaire d'envisager ce regroupement de partenaires comme un seul "corps" porteur de projets collectifs.  A cet égard, il faut souligner l'aide financière mise à disposition du Parc
naturel pour lui permettre de grandir et d'évoluer et pouvoir ainsi espérer l'installation d'une "Maison du Parc" sur le territoire de notre commune.

6) Patrick PIERART, Bourgmestre de Colfontaine
Si la commune de Colfontaine est intégrée dans la zone du Parc Naturel des Hauts-Pays, ce n’est finalement que par une faible superficie de son territoire, en fait, une partie du
" bois de Colfontaine ".

Néanmoins, les attentes des Colfontainoises et des Colfontainois sont extrêmement grandes à l’égard du concept de ce " Parc naturel ".

Poumon vert s’il en est, le bois n’est pas toujours estimé, ni respecté, à sa juste valeur. Il est pourtant essentiel de susciter une réelle prise de conscience de la richesse de la nature et de
développer une volonté de protection de l’environnement. La notion de " Parc " devrait permettre de répondre à cet objectif.

Mais à bien y regarder, le " Parc naturel " constitue également une charnière entre la zone dite des Hauts-Pays (Dour, Honnelles, Quièvrain…) et le Borinage. En effet, le bois de Colfontaine
permet de relier géographiquement ces deux régions. Désormais, celles-ci ne font plus qu’une. Elles peuvent et doivent envisager leur développement, au moins sur le plan touristique,
ensemble et non plus séparément.

Trop souvent, le clivage entre ces deux régions voisines a été souligné. Aujourd’hui, grâce au Parc, cette différence se comblera progressivement. L’image que renvoie la notion de
" Parc naturel " va peu à peu s’étendre pour descendre vers le Borinage. On ne saurait que s’en féliciter ! 

A cet égard, la Commune de Colfontaine est un bon choix en tant que commune verte. Sa topographie particulièrement vallonnée n’en constitue-t-elle pas finalement un de ses charmes.
En été, sous le soleil, à l’angle d’une rue ou d’une ruelle, se dévoilent des paysages intéressants, surprenants. Faites donc un détour par chez nous…
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Le Pouvoir organisa-
teur du Parc naturel
des Hauts-Pays est

l’ASBL Intercommunale
"Parc naturel des Hauts-
Pays", qui associe les
communes de Colfontaine,
Dour, Frameries, Honnelles,
Quévy et Quiévrain, la
Province de Hainaut et
l’IDEA. Il possède une
Assemblée Générale, un
Conseil d’administration et
un Bureau Exécutif dont la
composition est la suivante :

E lle est nommée par le
Gouvernement wallon et
rassemble des représen-

tants des autorités communales,
régionales du monde associatif et
des agriculteurs.

Elle assure la gestion quotidienne
du Parc et est notamment char-
gée de mettre en œuvre son plan
de gestion (qui définit les objectifs
poursuivis, les mesures à prendre
pour les atteindre …), grâce à
des moyens qui sont mis à sa dis-
position par le Pouvoir organisa-
teur, la Région wallonne et,
éventuellement, par l’Union
européenne.

La Commission de gestion
s’adjoint la collaboration de
personnes – ressources réunies
au sein de différents groupes
techniques et thématiques; elle
ouvre ainsi le débat et encourage
la démocratie participative.

UN FONCTIONNEMENT
LE POUVOIR ORGANISATEUR

LA COMMISSION DE GESTION

Président : Bernard Paget

1er Vice-Présidente : Patricia Lan

2ème Vice-Président : Marc Coolsaet

3ème Vice-Président : Francis Collette

Trésorier : Jean-Michel Dieu

Secrétaire : Brigitte Gallez

Président :
Pierre Tachenion

1er Vice-Président :
Pierre Gillain

2ème Vice-Président :
Xavier Verhaegen

Trésorier :
Guy Lisbet

Secrétaire :
Salvatore Miraglia
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UN PARC NATUREL, C’EST ...

LE TERRITOIRE COUVERT

Le décret du 16 juillet 1985,
relatif aux Parcs naturels
wallons, en donne la défi-

nition suivante : 
"Un Parc naturel est un territoire
rural, d’un haut intérêt biologi-
que et géographique, soumis à
des mesures destinées à en proté-
ger le milieu, en harmonie avec
les aspirations de la population et
le développement économique et
social du territoire concerné.

Il couvre une superficie minimale
de 5000 hectares".
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Le Parc naturel des Hauts-Pays s’étend sur le
territoire de 6 Communes :

• Colfontaine, pour le Bois du même nom;

• Dour, pour les anciennes communes de Blaugies, Petit Dour, Wihéries et
le sud d’Elouges;

• Frameries, pour Sars-la-Bruyère, le sud d’Eugies et Noirchain ;

• Honnelles, en totalité;

• Quévy, en totalité;

• Quiévrain, pour les anciennes communes de Baisieux et d’Audregnies.

Superficie : environ 15.700 hectares.   -   Population : 20.000 habitants.

LES MISSIONS ET ACTIONS
Le Parc naturel s’est donné 5 axes
prioritaires via son Plan de gestion :

• la conservation de la nature ;

• l’aménagement du territoire ;

• la participation de la population au travers d’une entité
culturelle ;

• la protection de l’environnement ;

• le développement rural et économique.

LA DATE DE
NAISSANCE

Le Gouvernement
wallon a approuvé
la reconnaissance

du Parc naturel des
Hauts-Pays le 20 juillet
2000 et a désigné sa
Commission de gestion le
08 février 2002.



LE MOT DU PRESIDENT DE LA
COMMISSION DE GESTION

LE MOT DU PRESIDENT
DU POUVOIR ORGANISATEUR
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Reconnu officiellement par le Gouvernement wallon depuis juillet 2000, le Parc naturel des Hauts-Pays est, comme je le dis souvent, un " nouveau né " qui apprend,
non sans difficultés, à faire ses premiers pas depuis que le même gouvernement a désigné les membres de sa Commission de Gestion en février 2002. Le franchisse-
ment de cette étape était attendu depuis longtemps. Il constituait un point de départ déterminant pour la mise en œuvre effective de la notion de Parc naturel et la
concrétisation des objectifs définis par le plan de gestion concocté, sous la tutelle de l’IDEA et en collaboration étroite avec les acteurs de terrain, par les représentants
des 6 communes sur le territoire desquelles s’étend le Parc naturel des Hauts-Pays. Ce plan de gestion cible des champs d’action spécifiques que la Commission de
Gestion s’efforcera de concrétiser en fonction des moyens financiers, logistiques et humains qui seront mis à sa disposition par les partenaires (Communes, Province,
IDEA) et les pouvoirs subsidiants (Europe, Région,…) :

•  je pense, par exemple, à la sauvegarde de la biodiversité et à la protection des milieux naturels qui passent sans doute par la mise en œuvre d’un réseau
écologique sur le territoire du PARC;

•  je pense à la préservation des paysages à travers une politique spécifique d’aménagement du territoire intégrée et cohérente. Nous pourrions, par exemple,
participer activement à la mise en œuvre des contrats de rivière en vue de préserver et d’améliorer la qualité des cours d’eau et de leurs berges et d’aborder la
problématique générale de l’écoulement des eaux qui fut d’une actualité brûlante avec les inondations du début 2002. 

•  je pense au développement d’une agriculture dynamique conciliant activité de production de qualité et respect de l’environnement qui  passe par le soutien aux
agriculteurs via la mise à disposition de moyens humains et d’informations nécessaires aux démarches en matière d’environnement.

•  je pense aussi à la promotion des ressources locales, facteur de développement. Notre région est particulièrement riche en produits du terroir et recèle un très grand
nombre d’artisans de qualité.

• je pense  au développement d’un tourisme diffus basé sur une découverte dans le souci de la qualité : sentiers de promenades guidées, itinéraires de découverte à
thèmes, hébergement de qualité en milieu rural, … ;

• je pense  à la protection et la mise en valeur du patrimoine architectural ;

• je pense enfin – et cette énumération n’est pas exhaustive – à la nécessité d’intensifier les coopérations transfrontalières, avec évidemment les Parcs naturels Régionaux
du Nord de la France, par la poursuite des expériences de collaboration menées dans le cadre des projets européens. 

Notre intention est de faire du Parc naturel des Hauts Pays un lieu d’application privilégié en matière de développement durable qui associe la protection de
l’environnement, la conservation de la nature, la préservation des ressources naturelles, l’amélioration du cadre de vie, l’aménagement du territoire et le
développement rural, économique et social.

Mais, ce Parc naturel devra aussi être un lieu de concertation entre les différents partenaires : publics et privés, tous  acteurs du développement préoccupés par la
protection de leur milieu de vie ! Et nous espérons, bien entendu, retirer de nos actions les fruits porteurs d’espoir au profit des communes du Parc naturel et de leurs
habitants dont nous devrons susciter la participation  en développant et en renforçant le sentiment d’identité culturelle par le biais d’initiatives telles que :

• la diffusion périodique d’un journal d’information et/ou de documents de promotion ;

• l’aménagement d’une maison du Parc et de relais d’information " vitrines "dans les communes ; 

• une exposition itinérante destinée à faire connaître la notion de Parc naturel et ses concepts, 

• l’identification du parc via un logo qui sera opérationnel dans les prochaines semaines ;

• la création d’un site Internet avec des liens et renvois vers d’autres sites officiels nationaux et internationaux ;

• la diffusion d'un agenda des manifestations et la promotion de manifestations culturelles et, pourquoi pas, la mise sur pied d’une fête annuelle du Parc naturel des
Hauts-Pays ?

Voici trop rapidement tracées les grandes lignes de l’action que nous entendons mener… sachant que cela coûtera et que des moyens devront –au risque de me
répéter - être dégagés très rapidement par tous les partenaires concernés.

Le chantier est vaste et les défis sont là, à l’image de cette région : beaux à relever ! A l’image, en somme, de cette région magnifique que d’aucuns nous envient. Mais
la voie est tracée  et nous sommes sur le chemin : c’est déjà çà ! En toutes choses, quand il y a une volonté, il y a toujours un chemin !

A nous donc, tous ensemble, de savoir ce que nous voulons faire de cet outil remarquable que devra être le Parc naturel des Hauts-Pays !

Pierre TACHENION, Président de la Commission de gestion.

Posé comme un trait d’union entre Mons et Valenciennes, le Parc naturel des Hauts-Pays vous ouvre les bras.
Outre ses paysages de qualité, notre parc possède de nombreux éléments attractifs à travers ses sites et
complexes architecturaux de valeur. Aménagés, les chemins et sentiers offriront la possibilité de mettre en valeur
un réseau de promenades pédestres et équestres de qualité. Encouragés, nos artisans et producteurs vous feront
redécouvrir l’essence du terrain et effleurer vos racines.
Le Parc naturel est à notre avis le seul outil à ce jour capable de mettre en valeur notre tourisme, notre culture,
notre folklore et de redynamiser une région connaissant de graves problèmes économiques et financiers. Cette
mise en valeur de notre région mais aussi de toutes les agglomérations contiguës ne se fera toutefois qu’avec
le soutien inconditionnel des six communes qui composent le parc. En effet, nous avons parfois le sentiment que
certaines Administrations n’ont pas encore compris l’intérêt que l’ensemble de la population pouvait retirer d’un
Parc naturel connu et reconnu de toutes et de tous.
Nos premières réalisations (almanachs et cartes touristiques) ont été couronnées de succès et nous ont
convaincus de passer à la vitesse supérieure en laissant de côté sous-régionalisme et réticences d’antan.
Pour notre part, convaincu du bien fondé d’un tel outil, nous continuerons à tout mettre en œuvre pour enfin
concrétiser l’idée née fin des années 80 d’une poignée d’hommes et de femmes, qui étaient persuadés que la
survie de notre région passait notamment par la création d’un Parc naturel.
Nous nous attelons chaque jour à trouver les moyens financiers pour que notre parc se développe, contribue
à créer de l’emploi, soit le gardien d’un développement rural à dimension humaine et puisse conserver tous ses
atouts naturels qui en font à ce jour, une région à nulle autre pareille.
C’est notre vœu le plus cher.

Bernard Paget, Président du Pouvoir organisateur

Cette première édition est dédiée à la mémoire
d’Alain Flamme.Membre fondateur de notre
parc, Alain a travaillé sans relâche afin de déve-
lopper notre région. Soutien constant et adminis-
trateur rigoureux et fidèle, il a été un pilier impor-
tant du Parc.
Homme de cœur et homme d’actions, il n’a
jamais ménagé ses efforts afin de faire du Parc
naturel une réalité qui se concrétise aujourd’hui.
Aussi, bien au-delà du vide qu’il nous laisse, c’est
le  souvenir de ses passions, de sa   gentillesse et
de son humour qui nous accompagne.

Catherine LELEUX, Directrice administrativeH
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LES ASSOCIATIONS DU PARC NATUREL : LE FUJA 
Le Fuja (front uni des jeunes agriculteurs) est un mouvement de jeunesse spécialisé en agriculture. Il a été créé en 1973 à une époque

de grande contestation dans le monde agricole. Il se fait le défenseur de l’agriculture paysanne liée au sol et de l’installation des jeu-
nes dans ce secteur économique. En 1984, il est membre fondateur de la coordination paysanne européenne (CPE), organisation qui

regroupe aujourd’hui une vingtaine de syndicats agricoles minoritaires et d’associations paysannes provenant de l’Union européenne, ainsi
que de Suisse et de Norvège. 
En 1992, dans la foulée de ‘la ferme de l’avenir’ organisée sur la Grand’ place du chef-lieu du Hainaut, il participe à la fondation du mou-
vement mondial paysan ‘Via Campesina’ qui permet aux agriculteurs du Nord et du Sud de se rencontrer, de se comprendre et de prendre
des positions communes dans le domaine du commerce international de produits agricoles.
Le Fuja n’est pas une organisation corporatiste, bien au contraire, il participe à plusieurs rencontres avec le monde politique, la société civile
et le monde associatif. Ainsi, il contribue à l’action de la plate-forme souveraineté alimentaire, du forum social de Belgique, de la
confédération des organisations des jeunesse (COJ). 
Au niveau local, la régionale de Mons-Quévy participe à l’organisation du marché fermier lors de la foire artisanale de Bougnies et met sur
pied la fête des moissons de Blaregnies, qui est devenue au fil des années un des événements culturels majeurs de l’entité de Quévy. 
Cette dernière constitue un lieu de rencontre entre paysans, ruraux et gens des villes, entre producteurs et consommateurs qui se retrouvent
dans une ambiance conviviale et de détente propice à la discussion.
Le Fuja, enfin, organise en hiver des cours de formation et de recyclage pour les agriculteurs ainsi que des conférences et séances d’études
ouvertes à tous et, de temps à autres un voyage d’étude à orientation agricole. 

Louis Nicodème, Vice-Président

beauté de la nature qui entoure chacu-
ne des pierres, arbres remarquables,
plantes rares, fleurs et champignons
propres à ce terroir du Haut-Pays.
C’est précisément dans le but de
restaurer, au propre comme au figuré,
cette promenade des pierres, que l’ASBL
" Les amis du Caillou-qui-bique " en
parfaite concertation avec le " BESSH "
cellule technique de l’environnement de
la Province de Hainaut ont réalisé une
exposition superbe et claire pour redé-
couvrir ou découvrir autrement cette
promenade des pierres Verhaeren.
Cela s’est déroulé du samedi 10 au
dimanche 25 mai 2003 au Chalet du
Garde où un Petit Musée permit cette
exposition. Le vernissage a connu un
plein succès puisque 120 personnes y
ont assisté. Le patronage du récent
" Parc naturel des Hauts-Pays " a
fortement contribué à cette réussite.
Seule petite ombre au tableau, le temps
maussade qui a régné les trois week-
end d’exposition. A ce sujet, il faut noter
que l’exposition restera visible quelques
mois au Chalet du Garde et que le par-
cours des pierres peut se faire en tout
temps et par tous les temps.

Jean Moins, Président

LA VIE DU PARC 
Circuit des Pierres Verhaeren

Le bois d’Angre est un merveilleux
endroit pour les amoureux de la
nature.

C’est sans doute, la raison pour
laquelle, Emile et Marthe Verhaeren,
venus passer quelques jours au plateau
des Bargettes n’en sont vraiment jamais
repartis. C’était il y a cent et quelques
années.
Les œuvres poétiques que Verhaeren a
composées près de " son " Caillou-qui-
bique sont parmi les plus belles de son
ensemble littéraire.
Un homme, René Vandevoir, avec l’aide
de l’épouse du poète, a voulu perpétuer
le souvenir en suggérant de placer des
" pierres "gravées avec les plus beaux
vers de l’œuvre verhaerénienne. C’est
en 1955, soit il y a près de 50 années,
que la Province de Hainaut fit placer 28
pierres dites " Verhaeren ".
Le circuit des " Pierres Verhaeren " est
une grande richesse culturelle non seule-
ment pour la lecture des poèmes
concernés, mais sûrement aussi pour la

LE PRINTEMPS DES ARTISANS

Ces 25, 26 et 27 avril s’est
déroulée une nouvelle édition
du " printemps des artisans "

qui a remporté un beau succès
malgré la pluie.
La bonne humeur était de mise et de nom-
breux artistes et artisans ( de Honnelles et
d’ailleurs) vous faisaient découvrir leurs
réalisations et leur travail.
Chemin faisant, on pouvait déguster les
Vins de Roisin (médaillé au concours
mondial de Bruxelles) ou admirer les
dentellières au travail ou…
C’est pourquoi vous êtes tous invités à une
autre organisation locale les 13 et 14 sep-
tembre : " Honnelles se découvre ".
Pour plus de renseignements adressez-
vous à l’Administration Communale de
Honnelles au 065/75 92 22.
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LE COIN DES PETITS
A
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" Quiconque en août s’endormira, en janvier s’en repentira. "

SEPTEMBRE
" Septembre emporte les ponts, ou tarit les fonts. "

1er août : Théâtre au Château de Montignies-sur-Roc
(Représentation de  L’Avare de Molière à partir de 20h30)

2 août : Brocante d’Audregnies
3 août : Brocante et marché fermier de Noirchain
8 au 12 août : Ducasse d’Angreau 
15 août : Brocante d’Eugies
15 au 17 août : Ducasse du Beza à Baisieux
17 août : Kermesses de Blaregnies et de Goegnies-Chaussée
22 au 24 août : Fêtes des Moissons de Blaregnies
21 au 24 août : Ducasse Lambert à Sars-la-bruyère
24 août : Kermesse de Givry
23 au 24 août : Eté musical de Roisin
27 au 28 août : Ducasse d’Audregnies
28 au 31 août : Frameries médiévale
30 au 31 août : Eté musical de Roisin
31 août : Kermesse de Bougnies

5 au 7 septembre : Fête à Béria à Quévy 

6 et 7 septembre : Journées wallonnes des Contrats de rivière à Quévy

7 septembre : Kermesse de Quévy-le-Petit

12 septembre : Promenade-spectacle dans le bois de Colfontaine

12, 13 et 14 septembre : Honnelles se découvre

14 septembre : Kermesse de Havay et Randonnée cyclo-touriste
au départ d’Elouges 

19 au 20 septembre : Sabbat des sorcières à Warquignies 

21 septembre : Marche aux Champignons dans le Bois de
Colfontaine

28 septembre : Kermesse de Quévy-le-Grand
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Comment t’occuper pendant les vacances ? Tu peux, avec l’accord de tes parents, créer une petite mare naturelle. 
Pour ce faire, il te faut : une pelle, une bêche, du sable fin, des pots pour les plantes aquatiques et une vieille moquette pour
le fond. Retire l’herbe à l’endroit où tu veux créer ta mare. Creuse en escalier en faisant des marches de 20 cm de hauteur.
Verse du sable, place la moquette, puis la bâche étanche. Ajoute du sable mélangé avec un tout petit peu de terre pour cacher
la bâche. Attends que la pluie remplisse la mare, installe tes plantes et attends son peuplement.

Sois toujours très prudent lorsque tu t’approches de ta mare.

Bonne découverte.
In : " Les aventures-nature de Julien, Magyd et Lisa "
Devenons écocitoyens ! – Nature & Découvertes p.14

L'ETE MUSICAL DE ROISIN
Il peut (d’après la Presse) se définir comme "un petit festival de grande musique". Petit parce qu'il se déroule dans une église rurale ne pouvant contenir au maximum que 250 personnes et 
que son infrastructure est celle d'un village de campagne resté en marge des aménagements modernes.
L'ETE MUSICAL est organisé par l'association (ASBL) Foyer d'Animation de Roisin 
Les principaux concerts ont lieu dans la deuxième quinzaine du mois d'août précédés d'un concert prélude en mai et suivis d'un concert postlude en automne.Tout cela avec des moyens
très limités qui requièrent une gestion très serrée. Nous donnons aussi notre aval à d'autres initiatives de diffusion ou d'animation musicales. 
Cette année les dates retenues sont les 23, 24, 30 et 31 août. 
Vous trouverez les programmes et artistes invités sur la célèbre affiche dessinée chaque année par Claude Renard et sur le dépliant à votre disposition si vous  nous communiquez votre
adresse. (Contact : 065759503)


